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La seconde partie de l'excursion conduit à travers le

massif des Aiguilles-Rouges et la partie orientale du

Mont-Blanc.
La troisième partie va de Brigue à Lugano, par le

massif du Simplon et la zone de gneiss du versant S. des

Alpes. On y voit le gneiss d'Antigorio, reposant, comme un

pli couché vers le nord, sur des schistes foncés d'âge jurassique.

Cette disposition s'accorde avec le profil construit

par Gerlach et celui qui a été pris plus à l'E. par
M. Schmidt.

Massif du Mont-Blanc. — MM. Duparc et J. Vallot'
ont étudié la composition des diverses roches formant le

massif du Mont-Blanc et en ont donné un résumé avec

des indications sommaires sur une dizaine de roches.

Dans une note préliminaire sur leurs nouvelles

recherches dans le massif du Mont-Blanc, MM. Duparc
et Mrazec ' parlent du versant S. de ce massif. Toute la

région entre le Mont Dolent et le Mont Maudit est en

protogine entrecoupée par des filons de granulite contenant

des fragments de protogine. Ils y ont constaté un
synclinal houiller, constitué de grès micacés et de schistes

noirs.
MM. Duparc et Mrazec 3 ont en outre fait diverses

observations sur le contact des terrains sédimentaires et

cristallins près de Courmayeur, au mont Chétif et à la

montagne de la Saxe. Ils y ont constaté des roches schis-

1 Duparc et Vallot. Constitution pétrographique du massif du
Mont-Blanc. C. R. Soc. phys. et hist. nat. Genève. 13 sept. 1894

Arch, des se. Genève 1894, XXXII, 542.
1 Duparc et Mrazec. Nouvelles recherches, ibid. 546.
8 Duparc et Mrazec. Mont Chétif et montagne de la Saxe, ibid.

545.
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teuses noires et des dolomies triasiques au contact du

noyau granitique avec enclaves de micro-granulite.
M. Etienne Ritter' a exposé le résultat de ses études sur

l'extrémité S. du mass'.f du Mont-Blanc. Ce massif se

termine par la formation de trois anticlinaux, séparés par
deux synclinaux de terrains mésozoïques qui vont en

s'épaississant si bien que l'anticlinal médian n'est plus
bientôt qu'une simple ondulation au centre d'un grand

synclinal, el finit par disparaître. C'est un cas analogue
à la disparition de la chaîne cristalline deBelledonne qui
s'enfonce sous les sédiments de la région des Aravis.
L'auteur croit pouvoir attribuer la courbure de la chaîne

des Alpes à la différence qu'il y a entre le< plis hercyniens
et les plis alpins.

MM. Duparc et Mrazec ' ont publié un programme
d'excursion géologique à travers le massif du Mont-Blanc

et les Alpes calcaires jusqu'à Genève.

Nous devons à M. F. Graeff 3

une étude détaillée du

mont Catogne, dernier tronçon de la terminaison NE.
du massif du Mont-Blanc en Suisse. La masse cristalline
de celte montagne se compose de schistes cristallins
résultant probablement de sédiments paléozoïques

métamorphiques et dans lesquels la protogine a pénétré sous

forme d'intrusions batholitiques et stratiformes.
De nombreux filons apliliques pénètrent les schistes et

1 E. Ritter. Terminaison du massif du Mont-Blanc au S. et de
la chaîne de Belledonne au X. C. R. Soc. dephys. Genève, 1" nov.
1895. Arch, des se. Genève XXXII. 1894. 628-631.

1 Duparc et Mrazec. Excursion dans le massif du Mont-Blanc.
Genève 1894.

* Prof. F. Graeff. Geologische und petrographische Studien in
der Mont Blanc Gruppe. Ber. naturf. Gesellsch. Freiburg i. B. 38

p. 1 pl.
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la protogine elle-même, accompagnés de filons de roches

variées, dioritiques, syénitiques et surtout d'innombrables

dykes de porphyre granitique. Ces derniers peuvent
être considérés comme provenant d'une poussée

subséquente du magma de la protogine.
Soit la protogine, soit les roches filoniennes possèdent

souvent une structure feuilletée, due essentielleirîent aux
effets dynamiques de la dernière dislocation des Alpes.

Il se peut qu'une partie des schistes basiques résultent
directement de la compression de roches d'épanche-

ment basiques et de leurs tufs.

Cette zone de schistes cristallins se continue jusqu'au
mont Chétif et au mont de la Saxe, près Courmayeur.

Le flanquement S.-E. du Mont-Blanc est formé par une

couverture sédimentaire contenant à sa base du trias

(Rötidolomit) et plus haut du jurassique avec le faciès

des schistes lustrés (Revue p. 1893, 15). Elle se continue
du Catogne au Mont Fréty. La superposition de ces

sédiments sur le massif cristallin est en apparence concordante.

Par places on voit une pénétration réciproque des

roches porphyriques et du trias; ce qui pourrait faire

croire à une injection du porphyre dans ce dernier; mais

cette disposition n'est autre chose que le résultat de

dislocations dan» le sens de glissements qui ont eu lieu

entre ia couverture sédimentaire et le noyau cristallin.

Préalpes.—Nous devons à M. Haug' une notice sur les

faciès des terrains constituant les Préalpes de la zone du

Chablais, entre l'Arve et le lac de Thoune. En constituant
la chronologie des terrains dans leur succession normale,

1 E. Haug. L'origine des Préalpes romandes et les zones de

sédimentation des Alpes de Suisse et de Savoie. Arch, dessc. Genève,

1894. XXXfl. 154-173.


	Massif du Mont-Blanc

